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W. A. ARMOURdans la boutonnière, lui effleura 
un instant le poitrine.

—Vons pouvez la porter en 
toute assurance lui dit-elle en mô­
me temps ; personne, je vous le 
jure, n’aura la hardiesse d’y tou­
cher.

—Il îaudrait auparavant m’ar­
racher la vie, répondit-il d’une 
voix à peine distincte.

En remarquant l’émotion de 
l’adolescent, Estelle se crut victo 
rieuse.

—Voilà donc ce grand mal­
heur réparé! reprit-elTe avec une 
douceur insinuante ; maintenant 

refuserez-vous encore ce que 
je vous ai demandé ?

—Que m’avez-vous demandé, 
madame, répondit Félix, qui eût 
l’air de sortir d’un songe.

—La paix ! dit-elle en lui ten­
dant la main une seconde fois.

—Avec M Tonayrion ? jamais 
s’écria t-il d'un ton vél ément ; 
votre bonté ne saurait et ;er son 
insolence. Quand je songe.

—Songez que je suis une fem­
me ; un enfant peut n’avoir au­
cun égard aux sollicitation 'd’une 

savoir pourquoi, la jeune veuve mais un homme,— et
était mécontente de la tournure vous êtes un homme,-ne saura,t 
qu’avait prise la conversation. les rfP0UE6er 8ans man<luer de 
Elle se décida donc subitement cour°ls.le- 
à y admettre un tiers qui avait à T ,IS’ raadame, quand M. 
cette faveur le droit le plus légi- loi,aZn<>a , . ,, _
time, et résolut d’éprouver sur -1‘ ne 6 a=u l,as de f Tona- 
lui sans délai le pouvoir dont y1'1.0''- mals ,dl5 m.01 i ° L‘st 11101
Servian avait eu l’irrévérence de qni Y0"8 Parle" 11101 1U1 falt 1111 
douler ap, et a voire raison, moi qui

-Vous arrivez fort à propos, V0US adres.so la.llarole.' 11101 llul 
dit-elle à Félix dès qu’il fut près ; V?US,, tellds la ,.ma1'1 1= v°Ui- 
justement nous parlions de vous, déciderez-vou » enim a me don 

-De moi, madame ? répondit neLla vo‘re .
Cambier en la regardant avec , 8achant lllv’ commollt tre; 
étonnement sister a cette voix pressante et a“ nous occupions de -t éloquent .ovrnmc, F«çlix avan- 
votre grave querelle avec M To- t™, mam q" E“t0lle SaIS,t 
nayrion, reprit Estelle d’un air v'de plaisanterie ; sachez que vous ,7j°U3 me d?n.naz v°tre,,H 
voyez en moi la colombe chargée °e d h°nneur- lu, dit-elle, d ou- 
du rameau d’olivier. Je n’en- bher cctte q?elelle Puérlle ct de 
tends pas qu’une discussion fri- ™7Î ^? Ton^noa comme 
vole détruise la bonne harmonie >ar ^ I,,a=s.e- 
qui a régné ' squ’à ce jour entre •^1,geZ V0US’ma,dame’ t
deux hommes faits pour s’esti- Pondit-il d unu yoïx mal assurée, 
mer. J’ai déjà grondé comme il en essayallt laiblement de retirer 
faut M. Tonayrion, qui, je le sais Sa mam" 
ct lui-même en convient, a eu 
tous les torts ; j’espère en revan­
che, de n’avoir que des éloges à 
vous donner. Il est bien enten­
du que votre adversaire vous 
adresse par ma bouche les excu­
ses les plus formelles et les com­
plètes ; vous voyez donc qu'il 
ne manque plus au traité de paix 
que votre signature ; donnez-la 
moi.

Cinquante pour cent «le 

notai

Cinq «tante pour cent" de 

moinsNE NUDESFEUILLETON
No. 14 Manufacturier et Importateur

MOULURES POOR EfCADREMEIT LIVRES! LIVRES!! LIVRES!!! court délai. Bibliothèques fournies au 
complot. Vente en gros de livres reliés et 
de papeterie à des prix extrêmement bas. 
Paiement par traite de banque ou man tat- 
poste à ordre.

société) qui a acqufs une grande exp 
rience dans les différents besoins des 
dames et des messieurs à l’étranger et 
dans les colonies, agit comme agent géné­
ral, et exécute avec économie et celé 
les commissions qu'on lui confie, pour 
toute demande petite ou grande venant de 
l’Europe. Des correspondants dans toutes 

. j parties.
Manufactures

I l PBÂU DU LION D'IMAGES, MIROIRS,
Pour Avocats, Docleuis, Membres 

du Clergé, Marchands, Ecoles 
et Collèges.

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)

Tableaux à Thalle anglais, français 
el allemands,

Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 
dres en pioche, et de canevas 

pour tableaux
i MART HA RTD IIS ES S# HT 
PAYABLE TANT La SE!

OU LE MOIS
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES

rué

(suite.)

Intrigué de la manière furtive 
dont son oncle était sorti de la 
salle de billard, l’élève de SàÎLt- 
Cyr avait saisi la première occa­
sion de s’esquiver à son tour. 
En apercevant la dame de 
pensées seule avec Servian, dans 
un lieu qui, par sa position reti­
rée, semblait convenir merveil­
leusement aux entretiens les 
plus confidentiels, il éprouva un 
accès snbit de cette vague jalou­
sie, compagne inséparable des 
premiers amours. Cependant, 
malgré son envie de rompre le 
tête à tête qui lui portait ombra­
ge, peut-être n’eût-il pas osé 
prendre cette liberté si un signe 
amical de Mme Caussade ne l’eût 
invité à s’approch r. Sans trop

J. MOSCBEPT, PYE et Cle.
cl patentes, aussi entre; 

prises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraires payé* 
d'avance £25 Sti rling. Parentés recheri 
chées.

Epargnez du teraj s, des peines et des 
dépenses, en communiquant avec .M. Pye, 
154 rue West Regent, Glasgow,

Une remise sera dans tous les cas ac* 
compagnée d’instru .‘lions.

RELIURE, PAPETERIE.
Relieurs Exportateurs, Papetiers, EditeursLES VEN

BAIN
OtT
!E

R8

I* ES soussignés qui assistent aux p 
J_i pales ventes de livres et de ta b h 
et qui achètent des bibliothèques des par 
ticuliers de grand prix en Angleterre et 
sur le continent, peuvent fournir des livres 
à environ 50 pour cent de moins que le 
prix coûtant ordinaire. Tableaux, Livres 
et M8S achetés sur ordre.

154, RUE WEST REGENT, GLASGOW, 

ECOSSE.
Venez me faire une visite,ses me
Et VOO* TOme ('pargnere* an 

leass par eent.
U BONNE NOUVELLE OU l'AYSI

i b—.Je vendrai aux marchands lee 
moulure», cadres, peintures, miroirs, cane­
vas pour tableaux et toutes les plus récen ' 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W* A» AKMOl'K,
4S2 rue Nunsex.

Ottawa, 16 Novembre 1886—3m,
Tous les livres neufs et cle seconde main 

et les revues seront livrés dans le plus
Pour la commodité de “ Kin Beyond 

Sea, J. Moscript, Pye et Cie., (de la susdite

CHAS. DESJARDINS
JBST-CîE III EX LE

k‘ iXéw Williams ”
la machine à coudre dont ou fait 
t nt d’éloges ut nut a asset de force 
nmir coudre le cuir?

Oui. ear j’ai cousu TROIS JK)0~ 
BLES DE ClTUt avec., et je puis 
Taire mainte liant des OUVRAlîES 
DELICATS tout aussi bien.

^aiies-en l’essai.

a McDIARMID,
lti3. rue Sparks.

Mnrcimiul d'Artirira pniveiixiit île tu

C< mpagnic Manufacturière 
de i auutchonc de Terimtn

EN «IRAK SEULE TIENT.
Marchand «le toutes s ries d'arliel -s en 

Caoutchouc, Courroies, Boy nix en toile, 
co’.un et caoutchouc, B >yaux plus petits 
pour l’arrosage des jardins, vie., «rdcies à 
l’usago des mouleurs Cou -mures d « Voi­
ture t, /tugs, Riuleftux pour Machin s à 
I-aver, Tuui'tw Caoutchouc, Couvertes «le 
chevaux, etc., etc.

Plu > «I *■ $40,(100,000 de capitol.
Envoyez pour listes de pri.\ et •* comptes.
E ,lrv|i) «t Bureau: No. 26, blr.e de 

l’Hôtel Russel, rue Sparks, Uiut a, fn-

[ Ausu, agent nour !->? meilleur s oui-n 
(?nies d’assurances et court m

Ottawa, 0 février 1887—I «.James $6. Itowce
AIIOHITHOTH 

Chambre ‘iS,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

H O JS SPARKS.
Ottawa 9 juin 1886—1a
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APÉRITIFS, STOMACHIQUES, PORGATIFS 4 DÉPURATIFS
T!TP^,*a. Ils guérissent et préviennent les maladies qui so rattachent h

Ê/ ('«OOBOEMBBT dtt INTESTUTS,telles que : Ma nqur
g/ .. GRAINS \| (Vappétit, Migraine, Constipation, Amas de Aile, 
Ml g1 de Sanie I* Ümn 0 emtio ns du Foie,du Poumon et dit Cerveau, ils.
5LV il.. 5 TRBS IMITÉS kt contrefaits
A au ûoclear /f Exiger l’étigeette ci-jointe en 4 couleurs, avec le mot VÉRITABLES 
^feSyÎBütCK yJf i' SOI» US botte (50 grains)—Sfr. la botte ( 105 graine ) htlei âm eèiqit brin 

Qndbm i O' It MIRI* 1 fl";- Mon'tréa I : LAYIOLETTE * RELSOL 
••â** sv faire y*r se rsaiuéacibs du canada

Ciüfflk h h\ Canadien du Paclikiit
LilOaiK "COURTFThomas Leblanc,

TAILLEUR
vto-'t d ouvrir une boutique de 
ta;l irau Nos. 537 et 539, au ma- 
gas}.. de M A. D. Richard, rue 
Sussex.

Tout** commandes exécutées 
avec prourptitude et coupe ga­
rantit .

N. ti.- hardes fines une spécia-

AKTAU*
Oïtawa, Quebec

_ JfiT_ Tff 'NTRE/ £,. ____
; g I |

|| |3 | Il

Lé véritable OJVOtrHXTT OAN1T-OIW9 , ^<7 .
it a» roMéia »éaror»inj>on r U guérison de toutes les rie«ee. Pmnmrl*.

! * {lne e®C4^t* jto^m^srsMe po^r I* guJrison
■xioam0»»» QBAQeS^oüLBA * uuiiMWi oiîosmii ** *

P*yBtfénérstàFAWg.f r.dtiOrftrru si ds»u tontss la bonoas rhmrmselss.
I.S
s!

M. C. 0. D ACIER « ces médecines en dépôt A sa pharmacie*5
—Je n’exige rien, mais je vous 

en prie, reprit Mme Caussade, 
qui pour dernier argument arrêta 
snr lui des yeuxjfai's pour rendre 
les anges jalonx.

Félix ne put supporter cet ir­
résistible regard ; il pencha timi­
dement la tête et répondit si bas 
qu’à peine fut-il possible de l’en­
tendre :

—Madame ? j’obéirai.
—Très bien, dit Estelle en lui 

serrant la main pour le récom­
penser ; c’est agir en homme. 
Vous êtes aussi bien élevé que 
brave, et je suis contente de vous. 
Maintenant, monsieur le cheva­
lier de la Rose, nous ne vous re­
tenons plus : vo s pouvez conti­
nuer votre promenade.

—Cette conclusion imprévue 
acheva de déconcerter l’élève de 
Saint-Cyr. Il s’inclina sans trou­
ver un mot à répondre et s’éloi­
gna d’un air assez ganche en 
évitant les regards de son oncle 
ainsi qu’il l’avait lait durant 
tout le cours de cette conversa­
tion.

Aux Inventeurs
J. Coursoïie & Cie..

Eté
5 32f 20

8 30
L iwOUsw*.... «

9 00THANTKLOUF Arr. à Montré*!—

6 302* ?"5Art. A QeéûdC ...

^jr h 1P Rffràd
Solliciteurs de Brevets cCInventa* 

Dessins de Fabrique, Marque 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants aux El* u - 
U»lè< en Angleterre et en France.

P-l(jI0Ü!
9 00 
p.m.

j trrive à Ottawa 12 23 
1 D ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montrée-

V .Connections à Québec i>oui Halifax, St. 
u Jtic-u ct tous les points sur le cnemin de 
j Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
efcei&ins de fer pour Portland, Boston, 
tous las points de la Nouvelle-Angle-

io°ob
ni

Laisse Québec....

Laisse Montréal.
i

6 00 H

Alimentation Rationnelle

HÈRES - ESTASTS HOUR RICES —CORÎALESEEHTS
Ear I lu,. ^

J. COUBSOLLE & Cie.
Elle tendit sa main à Félix 

qui au lieu d’y signer la paix 
lèvres, porta la tête en 

arrière comme s’il eût craint 
de succomber à la tentation.

—Madame, dit-il gravement, 
en toute autre circonstance, je 
m’estimerais heureux de vous 
obéir : mais ici, cela m’est im­
possible ; j'ai été insulté.

—Mais non ; mais vous vous 
trompez ; vons attribuez à M. 
Tonayrion une intention qu’il 
na jamais eue. Un homme de 
votre âge doit-il attacher tant 
d’importance à quelques paroles 
irréfléchies dont nn enfant seul 
pourrait s'offenser !

—Un entant ! s'écria Félix, qui 
voyant à ce mot une personalité, 
ne l’entendait jamais avec sang- 
froid.

—Oui, je le soutiens, reprit 
Estelle en ^s’empressant d’apai­
ser l'amour propre de l'adoles­
cent, il n’y a que les enfants qui 
se fâchent à propos d’un enfan­
tillage, et c’est précisément par­
ce que vous êtes un homme que 
je crois pouvoir faire ntt appel 
à votre raison.

—Ce que vous traitez d’enfau- 
tillage est à mes yeux un outra­
ge qui veut du sang.

—Quelle folie ! quelle extra­
vagance !

—Mais vous ignorez donc, ma­
dame, que cet homme a eu 
l'insolence d’arracher de ma bou­
tonnière la rose que vous m'avi­
ez donné ?

—N’èst-ce que cela ? dit Mme 
Caussade avec un charmant sou­
rire ; l’action est fort blâmable 
assurément mais le mal n’est 
pas sans remède ; il reste encore 
des roses.

A ces mots, elle s’approcha 
d’une plate bande qui régnait le 
long de l’allée, et cueillit snr un 
rosier nain une fleur dont elle 
décora Félix, sans qu’il eût la 
force de repousserjautrement que 
par les battements précipités de 
son cœur la main blanche, et sa­
tinée qui, ponr ajuster la tige

CtUHBUK VlCTOniA, 
Vls-à-x* » bureau des Brevet-1,

OTTAWA, «Ht
phatine M'altères

!, Avenue Victoria, 
es Zee bonnei Pharm

it n /*/io*
es du Canada.' 6/'avec ses 1 r —Bolts 6». Dipite dans

F "ASTHME
POUDRE CLÉ R Y—Se vend partout.

M. C. 0. Dacier a ces médecines en 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex,

l h'
te- re.MONTREAL, P. Q.

Fonderies g Clochers
POUR EGLISES.

SEULES OU EN CARILLONS,

BRAS CEE TVA Yl.MKK :
Lea trains quitte Hall pour Aylraer à 

».09a..li:, 1.24 p.m., 5.20 p.m., 10.10 r.m.
Arrive d'Aylmer à 8.20 

4.05p.m., «et 8.20 p.m.
SBCTIOJE St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Otta wa 
fGare Union)
Arr. à Prescott— 9 45 a.m.
Laisse PrescotL... 7 OU a.m.
Arr. à Ottawa-.-10 00 a ,n.

Pour les meilleures ferronneries à bon mar­
ché, Allez chez

ilcDOÜGALL S CUZEEI
Le as ancien magasin de ce genre à 

, établi en 1850, à l’enseigne de 1s
GROSSE TABRIERE,

Rue LtiUi et coin île lime Duke,
CHAL'DIEBKS, OTTAWA.

il à MATTAWA, P.Q.

n. l APiEnnu
Tailleur

113-RUE RIDEAU — 113

Rideau House

a.m., 11.08 a.m.,

OttaAVEC MONTURES EN FER OU EN BOIS, 
A meilleur marché et de meilleure qualité 
te les cloches anglaises ou américaines.

des églises.

2 00 p.m. 
4 05 p.rr. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Conne< on par le bateau entre Prescott 
.et Ogden. » irg pour tous les trains,

La seulu ligne directe pour New-York.

7 00 a.m.

qne les cloches anglaises ou
Fournitures pour intérieur des êgl 

Appareils de chauffage d’après les mefll 
systèmes.

Ottawa, 16 Sept. 1886- la.

Porte» voisine de M. Tkoe Blrkelt 
OTTAWA

M. Lapierre désire informer ses amis 
et anciennes pratiques qu’il vient de ré­
ouvrir sa boutique «le tailleur ï l’endroit 
ci-haut, magasin de M. A, Blaid où il don* 
nera satisfaction à tous.

Ottawa 18 déc. 1886—1m.

MCDOUGALL â CUZHERIServian aimait son neveu, et 
par conséquent il redoutait pour 
lui les hasards d’un duel. En lui 
fournissant l’occasion de déplo­
yer son adresse au tir, ainsi qu’en 
vantant son talent d’escrimeur, 
il n’avait eu d’autre but que 
d'inspirer à son adversaire le 
déeir d'un dénoûment pacifique. 
L’événement ayant démontré la 
justesse de ce calcul, il jugea inu­
tile d’affecter une rigidité poin­
tilleuse à l’égard de quelque 
vices de forme dont pouvait pa­
raître entachée la réparation à 
laquelle Mme Caussade prêtait 
l’appui de sa 
puissante

-w"LL*. rVt
—-

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
afcaVOnest, ouverte le 11 août 1884 ; 
ibtîxprees du jour quille Ottawa a 12.35 pm 

«« “ Arr. à Toronto à 9.50 pm 11i
a-“ du soir quitte Ottawa à 11.45 pm 

«« “ Arr. à Toronto à 8.30 am
« du Jour quitte Toronto à 8.30 an 
«« <« Arr. à Ottawa à 5.00 pu

du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
Arr. à Ottawa à 4.38 am 

palais élégants sur les trains du 
jour. VJhars dortoirs somptueux sur les 

raine <iu soir.
Cm actions 

’Brookstlle et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
ind Black River et ses nombreuses con 
neclions pour le sud et l’esL 

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à «Fittest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les Wile .s, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ, des trains pour le haut de l'Ottawa 
ai lentes les autres stations locales et au­
tre? Informations concernant les passagers 
s’adresser au‘bureau des billets.

48 HUE gPAHKM *1*
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.

AVIS AU PUBLICi ■:o:-
8i vous voulez acheter ou faire vendre 

un lot «le terrain, une maison ou autres 
dépendances, adressez-vous à

A. B Maclkonald 
Kncanteur et agent pour propriétés fonciô 

res, No. il 1 rue Rideau. ( Bloc Birkett) 
N. B.— Ventes tous les malins, après» 

midi et soirs

CHEMII IE FER IITERCOIOVML V »h- venons de recevoir le 
ion bel aemorliment 

toiles peintes et doreee 
poor l'enetres qui ait 

ns .sais ete importe en Canada
Route de la Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Reete directe entre l’Ouest 
et tous les points 4u bas du St-Laurea* et 
de la Baie de Chaâeurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, U Heuvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cap-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et Alégants chars-jMüals 
gréés de buffet et chars-dortoirs lent 
partie de chaque traia-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle­
terre ou sur le Continent européen peu-rent 
prendre,le paquebot de Ja malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en par tant 
de Toronto Mercredi par le train de . 4.30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et de m ar 
chandises trouveront an port d’Haiii ax 
toutes les commoditde désirables po îr 
rembarquement de leur*.effets.

Depuis des années, l’expérience a dé­
montré que l’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
tax et Londres, Liverpoe* et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l'Angluterre 
l»ur le transport du Fret.

Toutes informations relatives aux 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

B. KING, Agent de billet»,
No. 27, rue Sparks, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIK,
Agent ponr les passagers et la fret de 

l’Ouest, 93 bloc Russia, ree York, 
Toronto.

à Smith’s Falls pom JACOB ERRATT
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES

88 BUE RIDEAU.
N B.—Voyez les échantillon» de 

■:es toile» dans ma vitrine"-
sa gracieuse et toute- 
diplomatie.

Quoique présentées ’d'nne fe£ 
çon irrégnlière, les exe es de 
M. Tonayrion n’en étaient pas 
moins explicites et positives ; 
dans tons les cas, Servian eût 
coaseillé à son neveu de les agré­
er, mais en voyant qu’Estelle se 
chargeait de ce soin, il trouva 
la négociation en si bonne main 
..u’il crut devoir s’abstenir d’y 
prendre part, sachant bien que 
snr l’esprit d’nn homme de dix 
huit ans les prières d’une jolie 
femme ont toujours plus de pou­
voir que les raisonnements [d’un 
oncle.

Dès que Félix se fut éloigné 
Mme Caussade se tourna vers 
l’homme de quarante ans.

L’Union NationaleNouvel Etablissement
DE

RELIEURT
P

ABONNEZ-VOUS AU

Grand Journal
“L’UNION NATIONALE’

l’UBLIE A OTTAWA ET A lIULi*
81.00 par année seulement.

J. E. PARKER,
Agent de Billet.

W. WHYTK

TENU PAR

Joseph Masse,
RUE SUSSEX,

Sirinieadaat-gèûèra
"W. C van BORNE,

v I r.e-P-'«f d “ *1 *. (En haut du magasin de A. D. Richard
8 pages de lecture toutes les semaines 

Donne les prix du marché d’Ottawa.
Parait le Vendredi et est déposé a la 

poste assez tôt pour que les cultivateurs le 
r« çoivent le dimanche.

Magniliijues chromos donnés en [rime 
j our abonnement payé d’avance.

Cl STBATTON M. MASSE ayant fait l’acquisition de 
toutes les machines requises pour la con­
fection des Livres. Blancs, Relieuies de 
luxe et de fantaisie, etc,, vient d’ouvrir 
un atelier à l’adresse ci-haut désignée. 
Par sa longue expérience dans celte ligne 
d’affaires, il est en mesure de satisfaire 
tous ceux qui voudront bien lui accorder 
leur patronage.

Toute commande exécutée avec soin 
tl promptitude el à des prix modérés.

JOSEPH MASSE

HuehiMid d’Epiceries
EX GROS ET EX DETAIL

COI* DBS RDES
Dalhouaie et St Patrick

OTTAWA
D. POTTINGS»,

Suri Etendant généra. I
M. C. Straiten désire inf ormer les épiciers 

qu’il Iwir vendra des épiceries de premier 
choi xdes prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

Bureau lu chemin de fer,
Moncton, N. B., 1er Dec., 1886. la Ottawa 10 novembre 1886—(A suivre
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BON MARCHÉ
tXtTÏSllLU&X Maison Arislii, Boudant M^RCHÊ^n." £ “Jî 

£nTi« MAGASINS # NOUVEAUTÉS
Magazine F® A fit I S comptent à oo titre parmi

Soieries, Velours, Lainages, Draperie», Etoffe» nouvelles, Tissu» imprimé», Tapi» 
et Etoffe» pour Ameublement»; Toilette» nouvcllc»t Manteaux, ltobe», Costume», 
Fourrure», Mode» et Coiffure», Jupe», Jupon», Peignoir», Vêtement» pour fillette» 
et garçon», Lingerie, Linge confectionné, Bonneterie, Ombrelle», Parapluie», 
Oant», Cravate», Fleur» et Plume», Chaussure» pour hommes, dame» et enfants, 
Mercerie, Article» de Pari», Tapisserie et Meubles, etc.

Les Magasine du BON MAROHÉ s’agrandissent continuelle­
ment sans jamais suffire entièrement à l’affluence toujours crois­
sante de leur clientèle. De nouveaux agrandissements ont été 
récemment ouverte: ils font du BON MARCHÉ un “EIÂMIN 
UNIQUE AU MONDE D’autres agrandissements considérables sont 
en cours d’exécution et seront inaugurés très prochainement.

La Maison du BON MARCHÉ a pour principe de ne mettre en vente, mime aux 
prix le» plu» réduit», que de» marchandise» de premier choix et de très bonne qualité.

Lee Magasins du BON MARCHÉ n'ont de Succursales ou de Représentants, 
ni en France, ni à l'Etranger, et prient les Dame» do bo tenir en garde contre 
les marchands qui se servent de aon titre dans le but d'établir une confusion.
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